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I. Introduction  
 

Le territoire de la Vienne Aval b®n®ficie de la mise en place dôun Contrat Territorial, outil 

technique et financier de lôAgence de lôEau Loire Bretagne, associant les acteurs du bassin 

versant pour préserver la ressource en eau tout particulièrement. Répondant aux enjeux de 

gestion qualitative et quantitative de lôeau, notamment, la biodiversité des milieux aquatiques 

et humides fait lôobjet de programmes dôactions sp®cifiques : étude scientifique, restauration et 

entretien de milieux, acquisition foncière, etc. Dans un contexte de changements globaux et 

dôextinction de masse des esp¯ces, les partenaires du Contrat Territorial Vienne Aval (CTVA) 

se sont engag®s dans une ®tude prospective sur lô®tat actuel et futur dôesp¯ces embl®matiques 

des zones humides en intégrant les causes majeures de lôeffondrement de la biodiversit® : la 

destruction et d®gradation des habitats, lôintroduction dôesp¯ces et surtout le changement 

climatique. Cette volonté partagée par Grand Châtellerault dans le cadre du Plan Climat Air 

Énergie Territorial (PCAET) a donné lieu au développement de travaux de recherche de 2016 

à 2019. 

Ce rapport présente des résultats produits dans le cadre de la thèse de Clémentine Préau menée 

à lôassociation GEREPI, co-encadrée par les universités de Poitiers et de Tours. Celle-ci 

sôinscrit dans une d®marche locale et transversale de collaboration entre différents acteurs 

alliant décideurs, chercheurs et acteurs de la protection de la nature, pour qui la conservation 

de la biodiversité est un facteur clé de lôatt®nuation et lôadaptation aux effets des changements 

globaux. Seulement, alors que lô®valuation des impacts du changement climatique sur la 

distribution des esp¯ces est largement ®tudi®e ¨ de larges ®chelles, lô®valuation ¨ lô®chelle 

nationale ou infranationale est moins syst®matique bien quôelle soit plus appropri®e pour °tre 

prise en compte dans les stratégies de conservation locales comme le Contrat Territorial Vienne 

Aval. 

Ainsi, nous utilisons des approches basées sur la modélisation de niche écologique pour 

évaluer la vuln®rabilit® dôesp¯ces embl®matiques des zones humides au changement 

climatique, notamment grâce à des scénarios de changement climatique basés sur différentes 

trajectoires de forçage radiatif. Celui-ci résultant des libérations de gaz à effet de serre dans 

lôatmosph¯re. Le forçage radiatif repr®sente une modification du bilan radiatif de la Terre, côest-

à-dire de la différence entre le rayonnement solaire entrant et le rayonnement infrarouge sortant 

de la troposphère. Le bilan des forçages radiatifs est n®gatif lorsque les ®missions dôinfrarouges 

sont sup®rieures aux quantit®s re­ues, et positif lorsque la Terre retient plus dôinfrarouges 
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quôelle nôen ®met. Les rayonnements sont notamment retenus par des gaz ¨ effet de serre. Ce 

bilan radiatif est utilisé par le Groupe dôExperts Intergouvernemental sur lô£volution du Climat 

(GIEC) pour mesurer le bilan ®nerg®tique de la Terre, ®troitement li® ¨ lô®volution de la 

température. La croissance économique et démographique a entraîné une augmentation des 

concentrations de gaz ¨ effet de serre depuis lô®poque pr®industrielle, principalement le dioxyde 

de carbone (CO2), le méthane (CH4) et lôoxyde nitreux (N2O) (IPCC 2014). Ces facteurs sont 

impliqués dans la modification de toutes les composantes du système climatique, ce qui aboutit 

à un réchauffement global du climat. En effet, il existe un consensus scientifique sur 

lôimportance du changement climatique et sur le lien entre celui-ci et les activités humaines 

(Anderegg et al. 2010; Cook et al. 2013). Dôapr¯s le 5ème rapport du GIEC sur le changement 

climatique, la temp®rature ¨ la surface des terres ®merg®es et des oc®ans sôest r®chauff®e de 

0,85 [0,65 à 1,06] degré Celsius en moyenne pendant la période 1880-2012 (IPCC 2014). Ce 

r®chauffement sôaccompagne globalement dôune modification du r®gime des pr®cipitations, 

dôune ®l®vation du niveau marin et dôune augmentation de la fr®quence des ®v¯nements 

météorologiques extrêmes. Quatre grandes trajectoires de forçage radiatif ont été identifiées 

parmi une multitude de scénarios, elles sont appelées trajectoires représentatives de 

concentration (RCP, pour Representative Concentration Pathways). Les scénarios RCP sont 

nommés en fonction du forçage radiatif atteint en 2100; le RCP 2.6 W/m² décrit un pic des 

émissions avant 2100, suivi par un déclin, les RCP 4.5 W/m² et RCP 6.0 W/m² décrivent des 

trajectoires avec stabilisation des émissions, alors que le RCP 8.5 W/m² décrit une trajectoire 

croissante des émissions (Moss et al. 2010). 

 Le changement climatique a de nombreuses conséquences sur la biodiversité. Il affecte 

notamment la physiologie et la phénologie des individus et entraîne des déplacements de la 

distribution des espèces (Bellard et al. 2012). Par ailleurs, des projections utilisant les scénarios 

futurs de changement climatique ont mis en exergue la sensibilité de nombreux taxons, comme 

des amphibiens, des oiseaux, des mammifères ou des plantes, avec notamment des mouvements 

des aires qui leur sont climatiquement favorables (Araujo et al. 2006; Barbet-Massin et al. 

2012; Thuiller et al. 2011; Thuiller et al. 2005). 

Nous avons évalué lôimpact potentiel du changement climatique sur la distribution 

dôespèces à différentes échelles administratives, afin de fournir des éléments pouvant être 

utilisés dans une démarche territoriale dôint®gration des enjeux relatifs ¨ la biodiversit®, dans 

un contexte de changement climatique. Nous pr®sentons les apports de lôoutil de mod®lisation 

de niche écologique pour mettre en évidence des changements potentiels de distribution 



3 

 

dôesp¯ces à des échelles permettant une prise en compte dans les stratégies et politiques de 

conservation et de gestion. 

Nous nous sommes intéressés aux amphibiens, taxon emblématique des zones humides, 

pour ®tudier lôimpact du changement climatique sur la distribution dôesp¯ces pr®sentes sur le 

territoire du bassin Vienne Aval, suivant une imbrication dô®chelles dô®tude : le département 

de la Vienne, la région Nouvelle-Aquitaine et la France. La vulnérabilité des amphibiens face 

aux changements affectant les milieux aquatiques et terrestres, et notamment la disparition des 

zones humides, ainsi que les faibles capacités de dispersion de ces espèces, en font un groupe 

pertinent pour lô®valuation des impacts li®s aux changements climatique et dôoccupation du sol. 

Dans lôex-région Poitou-Charentes, qui comprend la Vienne, alors que les espèces et leurs 

habitats sont protégés en France et en Europe (Ministère de lôÉcologie et al. 2007; Council of 

the European Union 1992), quatre esp¯ces dôamphibiens (16 %) sont menacées de disparition 

(cat®gories CR, EN, VU) et sept esp¯ces dôamphibiens sont quasi menac®es de disparition 

(catégorie NT) (Poitou-Charentes Nature 2016).  

Dans un second temps, nous nous sommes intéressés à une autre espèce emblématique 

des milieux humides et des cours dôeau, lô®crevisse ¨ pattes blanches Austropotamobius 

pallipes. Cette espèce est protégée et évaluée comme vulnérable en France et comme en danger 

au niveau mondial. Nous avons ainsi étudié le contexte particulier à cette espèce en appliquant 

notre m®thodologie pour ®valuer la menace conjointe du changement climatique et dôune 

invasion biologique par lô®crevisse signal Pacifastacus leniusculus.  

Ce travail fait lôobjet dôune th¯se intitul®e : «Identification et modélisation des habitats 

dôespèces à enjeux et évolution de leur aire de répartition avec le changement climatique». La 

question générale de cette thèse était : Quelles seront les réponses de différentes espèces 

emblématiques des zones humides face à des changements globaux, à différentes échelles 

spatiales? Lôhypoth¯se étudiée est que les esp¯ces risquent, ¨ lôhorizon 2100, de perdre tout ou 

partie des aires leur étant favorables sous différents scénarios de changement climatique, et que 

cette réponse négative pourrait être aggravée par dôautres changements globaux comme le 

changement dôoccupation du sol ou les invasions biologiques. Les diff®rents chapitres y 

répondent grâce à des approches basées sur la modélisation de niche écologique (ENM) portant 

sur des esp¯ces dôamphibiens et dô®crevisses. Dans ce rapport dô®tudes, les r®sultats des ®tudes 

présentées dans la thèse et publiés ou en cours de publication dans des revues scientifiques 

internationales, sont déclinés sur les territoires du Contrat Territorial de la Vienne Aval 
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(CTVA), dans le but de fournir des outils fonctionnels pour servir ¨ lô®valuation, la gestion et 

la protection des espèces étudiées et de leurs habitats. Ceci alimentera les stratégies 

dôatt®nuation du changement climatique et dôadaptation de ces impacts localement. 

Pour plus dôinformations : 

Les informations présentées dans ce rapport sont issues de la thèse*  suivante : 

C. Préau (2019) Identification et modélisation des habitats dôespèces à enjeux et évolution 

de leur aire de répartition avec le changement climatique. Thèse de doctorat, Université de 

Poitiers, France. 251 p. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

*  : le rapport de thèse sera disponible à partir de fin 2020 après achèvement des publications scientifiques en cours, 

auprès de lôuniversit® de Poitiers  
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II.  Scénarios dôhabitats favorables pour quatre espèces 

dôamphibiens (triton crêté, sonneur à ventre jaune, rainette 

méridionale et rainette arboricole) sous lôeffet des changements 

climatiques et dôutilisation du sol 
 

La distribution des espèces, et notamment des amphibiens, est en partie régie par 

lôenvironnement disponible (Peterson & Sober·n 2012). Certains facteurs de lôenvironnement 

sont favorables ¨ la survie et ¨ lôaccomplissement du cycle de vie des esp¯ces. Il sôagit 

notamment de la pr®sence de for°ts ou dô®l®ments bois®s fournissant des refuges en hiver et en 

été et protégeant les individus de la dessiccation, ou des zones humides qui sont les milieux 

préférentiels de reproduction des amphibiens (Jehle 2000; Rittenhouse & Semlitsch 2007). 

Cependant, beaucoup dôesp¯ces dôamphibiens sont vuln®rables face ¨ la modification du 

paysage entraînant la perte et la fragmentation des habitats (Cushman 2006; Ficetola & De 

Bernardi 2004), ainsi quôaux conditions d®passant leur tol®rance physiologique comme des 

températures trop élevées (Duarte et al. 2012 ; Gerick et al. 2014; Sunday et al. 2014). La 

compréhension des facteurs influençant la distribution des amphibiens, ainsi que leurs 

pr®f®rences dôhabitat, est essentielle pour mettre en place des mesures de protection de leurs 

populations.  

Cette première étude est basée sur des donn®es de pr®sence des esp¯ces ¨ lô®chelle de 

plusieurs départements, correspondant à la région Nouvelle-Aquitaine, issues de prospections 

de terrain compilées grâce à des partenariats avec plusieurs associations naturalistes. Il  sôagit 

de : Vienne Nature en Vienne, Deux-Sèvres Nature Environnement dans les Deux-Sèvres, 

Charente Nature en Charentes, Nature environnement 17 et la Ligue de protection des oiseaux 

(LPO) en Charente-Maritime, le GMHL, ainsi que Cistude Nature dans le cadre de leur 

programme «les sentinelles du climat» en ex-Aquitaine. Cette étude a été publiée dans la revue 

Regional Environmental Change, dans un article qui sôintitule çPredicting suitable habitats for 

four range margin amphibians under climate and land-use changes in southwestern France». 

Cette étude se concentre sur des espèces dont les limites de répartition se situent en région 

Nouvelle-Aquitaine, afin dô®tudier lô®volution de la distribution des aires favorables en fonction 

des sc®narios de changements climatique et dôoccupation du sol. Nous avons fait le choix de 

quatre espèces, dont les populations se trouvant en marge de répartition dans la région, peuvent 

présenter des adaptations locales, et sont donc largement susceptibles dô°tre affect®es par les 

effets du changement climatique. La question soulevée dans cet article est : Quels peuvent être 

les effets conjoints des changements climatique et dôoccupation du sol sur la distribution 
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potentielle du sonneur à ventre jaune Bombina variegata, de la rainette arboricole Hyla arborea, 

de la rainette méridionale Hyla meridionalis et du triton crêté Triturus cristatus. Nous avons 

fait lôhypoth¯se que la distribution de ces esp¯ces serait r®duite sous lôeffet des temp®ratures 

croissantes des sc®narios climatiques et que lôutilisation du sol pourrait intensifier ou r®duire 

cette tendance. 

 

Nous avons utilisé des modèles de distribution de niche écologique pour mettre en 

relation les données sur les espèces avec des variables environnementales relatives au climat et 

¨ lôoccupation du sol dans un maillage dô1 km². Les variables prises en compte étaient : la 

distance aux zones artificialisées, la distance aux cultures, la distance aux forêts, la distance aux 

milieux ouverts ou semi-ouverts, la distance aux cours dôeau, les précipitations moyennes, les 

températures minimales moyennes et les températures maximales moyennes (les détails de la 

m®thodologie sont pr®sent®s dans lôarticle publi® dans Regional Environemental Change). Les 

résultats ont montré une plus grande contribution des variables climatiques à la distribution des 

espèces étudiées par rapport aux cat®gories dôoccupation du sol prises en compte (Figure 1). 

Nos projections sous les diff®rents sc®narios de changement climatique et dôoccupation du sol 

ont en effet montr® lôimportance du climat dans la distribution des esp¯ces, celle-ci pouvant 

ensuite °tre modul®e par lôoccupation du sol. La prise en compte des localisations 

géographiques des milieux de reproduction, mares ou étangs, permanents ou temporaires, aurait 

permis dôam®liorer les pr®dictions. Cependant, ces donn®es ne sont pas disponibles avec une 

pr®cision suffisante ¨ lô®chelle de la r®gion Nouvelle-Aquitaine. Les résultats sur la région 

Nouvelle-Aquitaine ont montr® que selon lôintensit® des changements climatique et 

dôoccupation du sol, les esp¯ces en limite sud de leur aire de r®partition (B. variegata, H. 

arborea et T. cristatus) risqueraient de subir une régression plus ou moins importante de leur 

aire favorable. ê lôinverse, la surface de lôaire favorable ¨ H. meridionalis, qui est en limite 

nord de sa répartition dans la région, pourrait potentiellement augmenter dans la région. Les 

résultats des projections sous le scénario RCP 8.5, qui entraînerait un réchauffement important, 

posent question quant à la capacité des populations à atteindre les zones favorables prédites 

sous ce scénario. Celle-ci dépend des capacités de dispersion des individus, de lôoccupation du 

sol et de la connectivité des habitats qui séparent les zones favorables actuellement et dans les 

conditions futures. La déclinaison des résultats pour le territoire du CTVA est disponible en 

figure 2. Les figures détaillées par espèce sont disponibles en annexe 1, ainsi quôen .tif dans le 

dossier joint à ce rapport pour permettre la réutilisation des résultats. 
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Figure 1 : Importance des variables dans les modèles réalisés pour les différentes espèces. 
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Figure 2 : Cartes du potentiel favorable à B. variegata, H. arborea, H. meridionalis et T. 

cristatus sur le territoire du CTVA. Pour chaque espèce, la carte en haut à gauche représente le 

potentiel favorable simulé pour les conditions actuelles. En haut à droite, le potentiel favorable 
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simul® pour 2050 sous un sc®nario de changement dôoccupation du sol suivant la tendance 

observée en Nouvelle-Aquitaine entre 2000 et 2012. En bas à gauche, le potentiel favorable 

simulé pour 2050 sous un scénario de changement climatique correspondant au scénario 

RCP 8.5. En bas à droite, le potentiel favorable simulé pour 2050 sous un scénario combinant 

le changement climatique correspondant au scénario RCP 8.5 et le changement dôoccupation 

du sol suivant la tendance observée en Nouvelle-Aquitaine entre 2000 et 2012. 

 

 

 

Pour plus dôinformations : 

 
Les informations présentées dans cette partie sont issues de la thèse de C. Préau (2019) et de 

lôarticle suivant : 

 

C. Préau, F. Isselin-Nondedeu, Y. Sellier, R. Bertrand et F. Grandjean. 2018. Predicting 

suitable habitats of four range margin amphibians under climate and land-use changes in 

southwestern France. Regional Environmental Change, 19, 27-38. 
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III.  Évaluation de la connectivité actuelle et future des zones 

potentiellement favorables au triton crêté et au triton marbré   
 

 

Les mouvements de distribution des espèces engendrés par le changement climatique sont 

souvent appréhendés sur de larges échelles géographiques, à partir de variables 

environnementales générales. Cependant, les conséquences peuvent être étudiées à une échelle 

plus locale, avec une r®solution plus fine permettant dôint®grer des variables pr®cises comme la 

localisation des mares, essentielles à la reproduction des amphibiens. Dans cette deuxième 

étude, nous avons étudié les effets du changement climatique sur le potentiel favorable et la 

connectivit® des habitats des amphibiens ¨ lô®chelle du d®partement de la Vienne. Pour cela, 

nous avons sélectionné deux espèces de tritons, le triton crêté Triturus cristatus et le triton 

marbré Triturus marmoratus. La question associée à ce chapitre est donc : Quels sont les effets 

du changement climatique sur la distribution potentielle et la connectivité des habitats 

favorables aux amphibiens ¨ lô®chelle d®partementale? Nous avons fait lôhypoth¯se que le 

changement climatique entraînerait une réduction de la distribution de ces deux espèces dans 

le d®partement et que la connectivit® des patches dôhabitat, identifiés comme étant favorables 

aux espèces, serait aussi négativement impactée.  

 

Nous avons aussi utilisé des modèles de niche écologique pour cette étude. Nous avons 

calibr® des mod¯les de niche ®cologique ¨ lô®chelle de lôaire de r®partition des esp¯ces en 

prenant en compte des variables climatiques, car le climat structure la distribution des espèces 

à large échelle. Nous avons projeté ces modèles sous deux scénarios de changement climatique, 

le RCP 2.6 qui simule un pic puis un d®clin des ®missions ¨ lôhorizon 2100 et le RCP 8.5 qui 

décrit une trajectoire croissante des émissions. Nous avons couplé ces modèles calibrés sur des 

données climatiques avec dôautres mod¯les de niche ®cologique, prenant cette fois en compte 

des variables dôoccupation du sol, car celles-ci conditionnent le maintien des populations à 

lô®chelle locale. Cela nous a permis de prendre en compte des données relatives à la présence 

des mares, des ®tangs et des sources dans le d®partement de la Vienne, qui nô®taient pas 

disponibles ¨ une plus large ®chelle comme nous lôavons vu dans lô®tude pr®c®dente. Une 

grande partie des données de présence des espèces utilisées proviennent de partenariats avec 

des associations naturalistes, il sôagit de Vienne Nature dans le département de la Vienne et des 

associations faisant partie du réseau Faune-France, qui centralise des donn®es naturalistes dôun 

grand nombre dôassociations en France depuis 2017 (https://www.faune-france.org/). Comme 

nous nous y attendions, la distance ¨ la mare la plus proche sôest av®r®e essentielle pour pr®dire 

https://www.faune-france.org/
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la répartition des tritons dans la zone dô®tude. Les variables climatiques les plus importantes 

pour expliquer la distribution de T. cristatus étaient la température maximale du mois le plus 

chaud et lô®cart annuel des temp®ratures, alors que pour T. marmoratus, les variables les plus 

importantes étaient la saisonnalité des températures et la température moyenne du trimestre le 

plus sec. Lôutilisation de sc®narios de changement climatique a permis de simuler lô®volution 

potentielle de la distribution des zones favorables à ces deux espèces dans le département. Nos 

résultats ont mis en évidence la vulnérabilité de T. cristatus, qui ¨ lô®chelle du d®partement se 

trouve en limite sud de son aire de répartition et pour lequel nos projections ont montré une 

réduction de la surface des habitats potentiellement favorables (i.e du potentiel favorable) dès 

2050, sous le scénario RCP 2.6. Les populations de T. marmoratus pourraient être davantage 

en capacité de faire face au changement climatique dans le département puisque les zones 

favorables semblent se maintenir jusquôen 2050 sous le sc®nario RCP 8.5. Après combinaison 

des modèles de niche écologique aux échelles globales et locales, nous avons obtenu des cartes 

de potentiel favorable qui nous ont permis de d®terminer des patches dôhabitats que lôon 

considère comme favorable à chacune des espèces (Figure 3 et 4). Nous avons aussi utilisé ces 

valeurs de potentiel favorable pour déterminer la résistance du paysage face aux déplacements 

des esp¯ces entre les patches dôhabitat favorable (Figure 3 et 4). La déclinaison des résultats 

pour le territoire du CTVA est disponible en figures 3 et 4. Les figures détaillées par condition 

sont disponibles en annexe 2, ainsi quôen .tif dans le dossier joint ¨ ce rapport pour permettre 

la réutilisation des résultats. 

 

Ensuite, nous avons utilis® ces deux ®l®ments, les patches dôhabitat et la r®sistance du 

paysage pour analyser la connectivité potentielle des habitats déterminés comme favorables à 

chaque espèce, via des graphes paysagers. Les graphes paysagers sont des outils développés à 

partir de la théorie des graphes. Celle-ci permet dô®tudier la connectivit® potentielle des habitats 

dôune esp¯ce, gr©ce ¨ un compromis entre lô®tude de la connectivit® r®elle, qui n®cessite des 

moyens importants, et lô®tude de la connectivité structurelle, qui ne tient pas compte des 

caract®ristiques de lôesp¯ce (Calabrese & Fagan 2004). La th®orie des graphes est notamment 

basée sur les concepts de «nîudsè repr®sentant les patches dôhabitats et de çliens» 

représentant les connexions entre les nîuds (Urban & Keitt 2001). En g®n®ral, les liens sont 

d®termin®s ¨ partir dôune matrice de r®sistance qui informe sur la perm®abilit® du paysage situ® 

entre les nîuds. Un graphe paysager peut donc °tre construit ¨ partir des informations sur la 

localisation des patches dôhabitat dôune esp¯ce et de la capacit® de dispersion de lôesp¯ce au 

sein du paysage. Cette dernière fait appel à la fois à la capacité intrinsèque de dispersion de 
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lôesp¯ce, mais aussi ¨ la r®sistance de la matrice paysag¯re face aux mouvements de lôesp¯ce. 

Une fois le graphe construit, il est possible de calculer des indices de connectivité, globalement 

ou au niveau des patches ou des liens. Dans cette étude, nous avons utilisé cette approche, à la 

suite de la combinaison de nos deux types de modèles de niche écologique, pour évaluer la 

connectivité des habitats potentiels identifiés. Les cartes de potentiel favorable nous ont permis 

de d®terminer les patches dôhabitat et la matrice de r®sistance n®cessaires ¨ la construction des 

graphes pour chaque espèce, dans des conditions actuelles, mais aussi avec des projections sous 

les scénarios de changement climatique. Une fois les graphes construits, nous avons calculé une 

métrique de connectivité appelée le flux dôinteraction. Cette métrique représente la contribution 

locale dôun patch favorable ¨ la connectivit® totale de la zone dô®tude. Lô®tude de la connectivit® 

entre les patches dôhabitat favorable a permis de d®terminer les zones avec le meilleur potentiel 

de connectivité pour ces espèces. Les projections avec les scénarios de changement climatique 

ont montré que le potentiel de connectivité risquait de diminuer en suivant la réduction du 

potentiel favorable des patches et dans les mailles entre les patches (Figure 5 et 6). Nous avons 

aussi pu compiler les résultats pour les deux espèces et obtenir une évaluation des zones risquant 

dô°tre les plus vuln®rables ¨ lôeffet du changement climatique (Figure 7). La déclinaison des 

résultats pour le territoire du CTVA est disponible en figures 5, 6 et 7. Les figures 5 et 6 

détaillées par condition sont disponibles en annexe 3, ainsi quôen .tif dans le dossier joint ¨ ce 

rapport pour permettre la réutilisation des résultats. 

 

Cette ®tude est lôobjet dôun article intitul® çHabitat patches for newts in the face of climate 

change : local scale assessment combining niche modelling and landscape graph», qui présente 

les d®tails de cette m®thode et des r®sultats ¨ lô®chelle du d®partement de la Vienne, soumis à 

la revue Scientific Reports. 

 

Lôapproche utilis®e dans cette ®tude pourrait permettre une prise en compte d®taill®e de 

ces espèces et de leur milieu de vie dans les documents dôurbanisme et de planification mis en 

place dans le département. Les schémas de cohérence territoriale (SCOT) intègrent une 

déclinaison locale des trames vertes et bleues identifiées dans le schéma régional de cohérence 

écologique (SRCE). Le département de la Vienne est actuellement concerné par deux SCOT : 

le SCOT Seuil-du-Poitou qui sô®tend sur quatre intercommunalités et le SCOT Sud-Vienne, en 

cours dô®laboration, sur deux intercommunalit®s. Ces documents doivent permettre de prendre 

en compte la biodiversit® dans lôam®nagement du territoire et ont pour objectif de pr®server les 

réservoirs de biodiversit® et les fonctionnalit®s ®cologiques, notamment gr©ce ¨ lôidentification 
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de p®rim¯tres de vigilance. Les plans locaux dôurbanisme (PLU) et plans locaux dôurbanisme 

intercommunaux (PLUi) r®gissent lôoccupation du sol ¨ lô®chelle communale et 

intercommunale et peuvent ainsi délimiter les sites à protéger et à restaurer. Nos résultats 

peuvent être portés par les acteurs du territoire et pourraient ainsi être pris en considération et 

servir de support dans la définition des réservoirs et des corridors dans ces documents 

dôurbanisme pour identifier pr®cis®ment des zones ¨ pr®server, ainsi que lors des projets 

dôam®nagements urbains futurs sur le territoire. Ils peuvent °tre utilis®s pour appuyer le choix 

de zones à protéger où sur lesquels exercer une maîtrise fonci¯re, par le r®seau dôacteurs locaux 

et porteurs de projets signataires du contrat territorial Vienne Aval, afin de mettre en place une 

stratégie de conservation cohérente sur le territoire. Également engagé dans la mise en place 

dôune Strat®gie et des Engagements de la Vienne pour lôEnvironnement (SEVE), le d®partement 

doit pouvoir intégrer et diffuser de telles connaissances. Les zones identifiées comme ayant un 

fort potentiel de connectivité doivent être mises en relation avec les éléments fragmentant du 

paysage, comme la ligne ¨ grande vitesse, lôautoroute A10, et les zones les plus urbanis®es, afin 

de cibler des mesures de conservation, de reconquête, comme la préservation ou la restauration 

de la matrice paysagère, de milieux ou de corridors fonctionnels. Par ailleurs, nos projections 

sous les sc®narios de changement climatique ont permis dôidentifier les zones les plus 

vulnérables, ce qui peut permettre une vision à long terme de la protection de ces dernières et 

par la même occasion des grands tritons en Vienne.  
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Figure 3 : Moyenne du potentiel favorable dans les patches identifiés comme favorables à T. cristatus et surface de résistance entre les patches, 

dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 pour les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le territoire du CTVA. 
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Figure 4 : Moyenne du potentiel favorable dans les patches identifiés comme favorables à T. marmoratus et surface de résistance entre les patches, 

dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 pour les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le territoire du CTVA. 
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Figure 5 : Flux dôinteraction au niveau des patches favorables ¨ T. cristatus, dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 pour le scénario 

RCP 2.6, sur le territoire du CTVA. 
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Figure 6 : Flux dôinteraction au niveau des patches favorables ¨ T. marmoratus, dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 pour les scénarios 

RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le territoire du CTVA. 



18 

 

 
 
Figure 7 : Combinaison des flux dôinteraction combin®s pour les deux esp¯ces T. cristatus et T. marmortaus et ®tendu ¨ lôensemble du territoire du 

CTVA, dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 pour le scénario RCP 2.6.
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Pour plus dôinformations : 

 
Les informations présentées dans cette partie sont issues de la thèse de C. Préau (2019) et de 

lôarticle suivant : 

 

C. Préau, Y. Sellier, F. Grandjean, R. Bertrand, M. Gailledrat et F. Isselin-Nondedeu. 2019. 

Habitat patches for newts in the face of climate change: local scale assessment combining 

niche modelling and landscape graph. En préparation. Scientific reports.  
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IV.  Modélisation de la niche écologique de lôécrevisse autochtone 

Austropotamobius pallipes en relation avec lôinvasive 

Pacifastacus leniusculus 
 

Comme illustré dans les études précédentes, les espèces liées aux milieux aquatiques risquent 

de subir des mouvements de distribution de leurs aires favorables dus au changement 

climatique. Par ailleurs, elles peuvent également être impactées par la pr®sence dôesp¯ces 

invasives (prédation, compétition, vecteur de maladie, etc.), en interaction avec les effets du 

changement climatique (Bellard et al. 2018). Par exemple, la distribution du Xénope du cap 

Xenopus laevis pourrait sô®tendre en Europe sous lôeffet du changement climatique (Ihlow et 

al. 2016). Cela sôapplique aussi ¨ dôautres esp¯ces des zones humides et autres milieux 

aquatiques, y compris les invert®br®s dôeau douce (Capinha et al. 2013 ; Chessman 2012). 

Plusieurs esp¯ces dô®crevisses dôorigine Nord-américaine sont considérées comme invasives 

en Europe. En France, on retrouve en particulier lô®crevisse am®ricaine Faxonius limosus, 

lô®crevisse de Louisiane Procambarus clarkii et lô®crevisse signal Pacifastacus leniusculus 

(Laurent 1997), qui peuvent impacter les populations dô®crevisses natives notamment par 

compétition. Parmi celles-ci, P. leniusculus est un important comp®titeur de lô®crevisse ¨ pattes 

blanches Austropotamobius pallipes car elle peut partager le même type habitat, à savoir des 

cours dôeau de t°te de bassin hydrographique, aux eaux froides, turbulentes et bien oxyg®n®es 

(Dunn et al. 2009). Comme P. leniusculus b®n®ficie dôune meilleure f®condit® (250 îufs par 

femelle en moyenne contre 50 îufs pour les femelles dôA. pallipes), dôune croissance plus 

rapide et dôune agressivit® plus importante que lôesp¯ce native, elle colonise rapidement le 

milieu et élimine A. pallipes en cas de sympatrie (Holdich et al. 2009). De plus, comme 

lôensemble des ®crevisses dôorigine am®ricaine, elle est porteuse saine de lôOomyc¯te 

Aphanomyces astacii responsable de la maladie appelée «peste de lô®crevisse», qui entraîne 

des mortalit®s massives au sein des populations dô®crevisses natives (Filipova et al. 2013; 

Grandjean et al. 2017). En cons®quence, le nombre de populations dôA. pallipes a subi un large 

déclin lors des dernières décennies, imputable à la fragmentation et à la modification de la 

qualit® des habitats aquatiques, ainsi quôaux invasions biologiques (Holdich 2002). 

Lô®crevisse A. pallipes est considérée comme emblématique des zones humides dans le 

d®partement de la Vienne, notamment car il sôy trouve la seule population mondiale vivant dans 

des mares. Cette population se trouve au sein de la réserve naturelle nationale du Pinail, au nord 

du d®partement. Cette esp¯ce b®n®ficie de statut de protection fort ¨ lô®chelle internationale, 

nationale et régionale. Elle est évaluée comme «vulnérable» en France métropolitaine et «en 
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danger» ou «en danger critique dôextinction» dans plusieurs régions (UICN France 2014). 

Elle fait partie des espèces ciblées par la SCAP (Stratégie de Création des Aires Protégées). 

Elle fait aussi lôobjet de plusieurs arr°t®s de protection de biotope et de programmes de 

conservation. La sélection efficace des sites cibles pour les actions de conservation et de 

réintroduction de cette espèce est enjeu clé pour sa sauvegarde en France et en Europe (Souty-

Grosset & Reynolds 2009).  

Cette dernière étude porte sur les impacts potentiels du changement climatique sur 

lô®crevisse ¨ pattes blanches A. pallipes, en relation avec lô®crevisse invasive P. leniusculus. 

Nous nous sommes demandé quels seraient les effets du changement climatique sur la 

distribution potentielle de lô®crevisse ¨ pattes blanches A. pallipes dans un contexte dôinvasion 

biologique. Nous avons supposé que le changement climatique combiné à la présence de P. 

leniusculus amplifierait le déclin des zones favorables à A. pallipes, comme cela a été estimé à 

lô®chelle de lôEurope (Capinha et al. 2013). Nous avons utilisé des modèles de niche écologique 

pour mod®liser la r®partition dôA. pallipes et de lô®crevisse invasive P. leniusculus (Figures 8 

et 9). Puis nous avons estimé la superposition entre les niches des deux espèces en France 

métropolitaine (Figure 10). Nous avons aussi projeté nos modèles dans de potentielles 

conditions climatiques futures sous les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5 afin dôestimer lô®volution 

de la distribution potentielle de ces deux espèces aux horizons 2050 et 2100. Les données 

utilisées pour les modèles sur la France métropolitaine sont issues des campagnes de terrain de 

lôAgence Fran­aise pour la Biodiversit® (AFB, anciennement Office National de lôEau et des 

Milieux Aquatiques) réalisées dans les différentes régions de France entre 2006 et 2014. La 

déclinaison des résultats pour le territoire du CTVA est disponible en figures 8, 9 et 10. La 

figure 10 détaillée par condition est disponible en annexe 4, ainsi quôen .tif dans le dossier joint 

à ce rapport pour permettre la réutilisation des résultats. 

 

Cette ®tude fait lôobjet dôun article intitul® çNiche modelling to guide conservation actions in 

France for the endangered crayfish Austropotamobius pallipes in relation to the invasive 

Pacifastacus leniusculus», publié dans la revue Freshwater Biology. 

 



22 

 

 

Figure 8 : Potentiel favorable à P. leniusculus dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 selon les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le 

territoire du CTVA. 
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Figure 9 : Potentiel favorable à A. pallipes dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 selon les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le territoire 

du CTVA. 
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Figure 10 : Zones identifiées comme favorables à A. pallipes (bleu), P. leniusculus (rouge), aux deux espèces (jaune), et comme défavorables aux 

deux espèces (gris), dans les conditions actuelles et pour 2050 et 2100 selon les scénarios RCP 2.6 et RCP 8.5, sur le territoire du CTVA.
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Nos projections sous les scénarios de changement climatique ont montré que la 

compétition entraînée par la présence de P. leniusculus pourrait diminuer dans des conditions 

de r®chauffement important puisque les projections ont montr® une r®duction de lôaire favorable 

à P. leniusculus plus importante que pour A. pallipes sous le scénario RCP 8.5. Malgré cela, 

nos projections ont montr® que la distribution potentielle dôA. pallipes risque dô°tre r®duite sous 

lôeffet du r®chauffement climatique, avec une faible superposition entre les zones actuellement 

favorables et celles prédites pour les conditions futures, amplifiant la vulnérabilité de cette 

espèce.  

 

Dôautre part, nous avons montr® que la distribution de P. leniusculus pourrait ne pas 

avoir atteint lô®quilibre en France, car elle semble exploiter une part de lôenvironnement 

disponible plus faible quôA. pallipes. Si tel est le cas, nos prédictions concernant la distribution 

de P. leniusculus pourraient avoir sous-estimé le potentiel favorable à cette espèce en France 

métropolitaine. Les incertitudes inhérentes aux modèles de niche écologique et celles 

sp®cifiques ¨ notre ®tude ne nous permettent pas dôutiliser nos pr®dictions pour cibler 

directement des sites de r®introduction pour lô®crevisse A. pallipes. En revanche, nos résultats 

peuvent sôinscrire dans la strat®gie de conservation de lôesp¯ce en permettant un premier filtre 

pour le choix de ces sites. Ils peuvent orienter les décisions en ciblant des tronçons de cours 

dôeau situ®s dans des mailles favorables ¨ A. pallipes et défavorable à P. leniusculus, et mettent 

en lumière le besoin de favoriser une continuité entre les populations actuelles et les sites prédits 

comme potentiellement favorables, dans les conditions actuelles et futures. Ensuite, la présence 

de milieux favorables ¨ lôaccomplissement du cycle de vie de lôesp¯ce et la qualit® de lôeau 

doivent °tre v®rifi®s sur le terrain. Un indice biologique bas® sur la pr®sence dô®ph®m®ropt¯res 

a ®t® mis au point dans lôex-région Poitou-Charentes, plus particulièrement basé sur leur 

richesse spécifique, et sur la présence de spécimens appartenant à la famille des 

Leptophlebiidae, pour identifier des sites r®pondant aux exigences ®cologiques dôA. pallipes 

(Grandjean et al. 2011; Jandry et al. 2014). Il est actuellement en cours de vérification sur un 

grand nombre de stations en France, notamment grâce aux indices biotiques, basés sur la 

macrofaune invert®br®e benthique, accessibles dans la base de donn®es Naµades. Lôobjectif est 

de permettre un maximum de garanties lors de la s®lection de cours dôeau, afin de maximiser 

la r®ussite des op®rations de r®introduction dôindividus dôA. pallipes. De plus, toute tentative 

de réintroduction devrait °tre pr®c®d®e dôune v®rification de lôabsence dô®crevisse exotique et 

du pathogène A. astacii responsable de la peste de lô®crevisse. Cela a récemment été rendu 
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possible gr©ce ¨ des analyses par ADN environnemental ¨ partir dô®chantillons dôeau (Agersnap 

et al. 2017; Vralstad et al. 2009).   

 

En raison des changements globaux, les p®riodes dôass¯chement prolong® des cours 

dôeau sont de plus en plus fr®quentes. Les cours dôeau h®bergeant A. pallipes ne sont pas 

épargnés, ce qui amène à multiplier les opérations de sauvetage de populations. Bénéficier 

dôune liste de cours dôeau potentiellement favorables ¨ lôesp¯ce est donc un ®lément important 

pour sa conservation. Tout comme nos résultats des études précédentes, concernant les 

amphibiens, les résultats présentés dans cette étude peuvent contribuer à la stratégie de 

conservation de lô®crevisse ¨ pattes blanches en France métropolitaine et ¨ lô®chelle locale, en 

sôint®grant dans les plans dôactions nationaux et r®gionaux, dans les documents dôurbanismes, 

ou en participant ¨ lôidentification des r®servoirs de biodiversit®.  

 

 

Pour plus dôinformations : 
 

Les informations présentées dans cette partie sont issues de la thèse de C. Préau (2019) et de 

lôarticle suivant : 

 

C. Préau, I. Nadeau, Y. Sellier, F. Isselin-Nondedeu, R. Bertrand, M. Collas, C. Capinha et F. 

Grandjean. 2019. Niche modelling to guide conservation actions in France for the 

endangered crayfish Austropotamobius pallipes in relation to the invasive Pacifastacus 

leniusculus. Freshwater Biology. 
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V. Discussion et conclusion 
 

Appréhender la vulnérabilité des espèces emblématiques des milieux aquatiques face au 

changement climatique est un des enjeux majeurs en biologie de la conservation notamment 

dans une vision de gestion adaptative de la biodiversité. Ainsi, nous avons réalisé différentes 

études basées sur des modèles de niche écologique suivant une imbrication dô®chelles. Nos 

®tudes nous ont permis de mettre en ®vidence que le changement climatique risque dôentra´ner 

une contraction des aires de distribution actuelles ainsi quôun potentiel d®placement des aires 

favorables à la présence de la plupart des espèces étudiées : le sonneur à ventre jaune Bombina 

variegata, la rainette arboricole Hyla arborea, le triton crêté Triturus cristatus, le triton marbré 

Triturus marmoratus, et lô®crevisse ¨ pattes blanches Austropotamobius pallipes, avec un 

impact plus ou moins important selon les espèces et le scénario RCP considéré.  

 

Les modèles de niche écologique sont des outils puissants pouvant mener à des actions 

concrètes pour une meilleure gestion et conservation des espèces (Schwartz 2012). Cependant, 

ils sont soumis à des incertitudes de sources variées, dont la prise en compte est essentielle pour 

éviter des inférences et des utilisations erronées (Jarnevich et al. 2015; Porfirio et al. 2014; 

Wiens et al. 2009). Les incertitudes peuvent intervenir à chacune des différentes étapes de la 

mod®lisation de niche ®cologique, de lô®chantillonnage des donn®es jusquôaux choix de mise 

en forme des r®sultats. De plus, bien quôil existe de plus en plus de donn®es disponibles et 

exploitables avec des modèles de niche écologique, différents biais sont inhérents à la quantité 

et qualité des données utilisées. Les modèles de niche écologique permettent de modéliser la 

répartition des aires potentiellement favorables aux espèces en inférant des corrélations entre la 

présence (et/ou lôabsence) de ces esp¯ces et des facteurs environnementaux. Cependant, 

dôautres facteurs entrant en jeu dans la r®partition des esp¯ces ne sont pas pris en compte dans 

nos modèles : les interactions biotiques, la dispersion, la disponibilité des données, la 

physiologie et les adaptations locales et la plasticité phénotypique. Les biais liés aux études 

pr®sent®es dans ce rapport et les diff®rentes analyses dôincertitudes sont d®velopp®s dans les 

différents articles et dans le rapport de thèse associé. 

 

Les limites liées aux modèles de niche écologique ne doivent pas dissuader les acteurs 

de la protection de la biodiversité de tirer profit de ces outils (McShea 2014). Dans la pratique, 

alors que ce sujet est largement développé en recherche, et que des méthodologies ont été 

proposées pour appliquer les résultats de ces modèles à la conservation, ces outils restent encore 
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peu utilisés. Toutefois, ®mergeant dôun outil de territoire, le Contrat Territorial Vienne Aval, 

ce travail devrait y pallier aisément en étant porté à connaissance des acteurs locaux afin 

dôalimenter directement les stratégies locales de conservation de la biodiversité et des services 

rendus par la nature. Les sc®narios dô®volution potentielle des esp¯ces embl®matiques des zones 

humides ainsi dégagés pourront intervenir aussi bien pour incrémenter des diagnostics, définir 

des enjeux et objectifs ou pour orienter des prises de d®cision et programmes dôactions.  

 

Nos études peuvent être utilisées pour lô®valuation du statut et les perspectives dô®volution des 

espèces, ainsi que la protection et la gestion des habitats. Cela peut-être décliné selon les 

différentes échelles : nationale, régionales et locales. Les résultats peuvent être intégrés dans 

les documents dôurbanisme ou pour cibler la protection et la gestion dôespaces, ou °tre utilis®s 

pour ®valuer les impacts de potentiels projets dôam®nagement (Tarabon et al. 2019a, b). 

Lô®chelle locale ®tant particuli¯rement pertinente pour la conservation effective des 

populations, nos résultats peuvent supporter la mise en place dôactions de restauration, ma´trise 

fonci¯re, ou encore dôam®nagements permettant dôaugmenter la connectivit® des populations, 

et de cibler la recherche de sites pour de potentielles translocations dôindividus. Les r®sultats 

de nos travaux peuvent aussi guider des plans et stratégies de gestion des espèces. Néanmoins, 

lôutilisation des r®sultats doit se faire en ayant conscience des incertitudes et limites des ®tudes. 

Face aux différentes pressions pesant sur la biodiversité, la gestion conservatoire des espèces 

et écosystèmes sôavèrera prioritaire pour pérenniser les services rendus par la nature. Dans cette 

optique, la mobilisation de lôensemble des territoires et des acteurs locaux sera déterminante. 
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Proposition dôorientations stratégiques pour la préservation des espèces 

emblématiques des zones humides du bassin Vienne Aval 

  
Ces travaux de recherche ont démontré que lôimpact du changement climatique sur la 

conservation des espèces inféodées aux zones humides peut °tre modul® par lôoccupation du 

sol. Dans cette perspective, une intervention territoriale sôav¯re indispensable pour renforcer 

aussi bien la préservation de ces espèces que la fonctionnalité de ces milieux dont dépendent, 

rapellons-le, les multiples services écosystémiques quôils fournissent ¨ la société : épuration et 

stockage de lôeau, régulation du cycle du carbone, production de matières premières, réservoir 

de biodiversité, activités de loisirs, etc.  

ü Concernant les amphibiens, deux enjeux se dégagent des conclusions décrites dans les 

chapitres précédents : 

Enjeu zones humides [milieux de reproduction des espèces] 

- R®aliser lôinventaire des zones humides et les mettre sous protection réglementaire au 

travers leur int®gration dans les documents dôurbanisme des collectivit®s locales (PLU, 

PLUi et SCOT ; à noter lôopportunit® de la mise en place de PLUi pour Grand 

Châtellerault et Grand Poitiers). 

- Mettre à disposition des propriétaires, locataires et gestionnaires, les outils techniques 

et financiers nécessaires à une gestion durable des zones humides existantes, que ce soit 

en terme dôentretien ou de restauration (renouvellement du Contrat Territorial Vienne 

Aval [CTVA], perspective du Paiement pour Service Environnemental [PSE], diffusion 

dôun guide technique de sensibilisation et gestion [nombreuses sources 

bibliographiques existantes],etc.). 

- Engager une démarche volontariste et multisectorielle de création de zones humides de 

type mare (pour rappel, 2/3 des zones humides ont disparu en France au cours du 

dernier siècle [source zones-humides.org]et 1/3 des mares en Vienne au cours des 30 

dernières années [source Vienne Nature]. 

Bien évidemment, lôarr°t de la destruction directe des zones humides demeure un préalable 

(drainage, comblement, aménagement dôinfrastructures de transport,  de zones urbaines, etc.) 

et lôam®lioration de la qualit® de lôeau, une conditionnalité (pollutions diffuses). 

Enjeu corridors écologiques [milieux de déplacement des espèces : haie, talus, bande 

enherbée, ruisseau, etc.] 
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- R®aliser lôinventaire de la trame verte et bleue (TVB), en précisant le plus finement 

possible les orientations du Schéma Régional d'Aménagement, de Développement 

Durable et d'Egalité des Territoires (SRADET Nouvelle-Aquitaine, disponible en 2020) 

et mettre les éléments structurant du paysage sous protection réglementaire au travers 

leur int®gration dans les documents dôurbanisme des collectivit®s locales (PLU, PLUi 

et SCOT ; à noter la mise en place des PLUi de Grand Châtellerault et Grand Poitiers). 

- Aller au del¨ de la seule òprise en compteò r®glementaire de la TVB dans les documents 

dôurbanisme, en mettant en place une gestion proactive et un suivi des corridors 

écologiques, indispensables à leur fonctionnalité (élément limitant le caractère 

opérationnel de la politique TVB sur les territoires, trop souvent circonscrite à une 

approche cartographique seule). 

- Mettre à disposition des propriétaires, locataires et gestionnaires, les outils techniques 

et financiers nécessaires à une gestion durable des corridors écologiques existants, que 

ce soit en terme dôentretien ou de restauration (renouvellement du Contrat Territorial 

Vienne Aval [CTVA], perspective du Paiement pour Service Environnemental [PSE], 

perspective de d®veloppement de fili¯res bois ®nergie permettant dôassurer lôentretien 

des haies et une rente pour les propriétaires ou locataires ; diffusion dôun guide 

technique de sensibilisation et gestion [nombreuses sources bibliographiques 

existantes],etc.). 

- Engager une démarche volontariste et multisectorielle de création de corridors 

écologiques de type bocager, bande enherbée, jardin biodiversité et, en condition 

topographique favorable, de type mare (les bords de routes et chemins publics offrent 

une opportunité dôenvergure pour la restauration/cr®ation de haie, autoris®e en limite 

cadastrale par la réglementation ; la restauration dôun bocage du XXIème siècle 

permettrait de contribuer à diminuer le stress hydrique des cultures, favoriser 

lôinfiltration de lôeau et lôombrage des troupeaux qui sont des éléments forts des effets 

du changement climatiques sur les agrosystèmes ; le òverdissementò des villes 

favoriserait la lutte contre les ilôts de chaleur, un autre élément fort des effets du 

changement climatique en milieu urbain ; etc.). 

Bien ®videmment lôarr°t de la destruction directe des corridors ®cologiques demeure un 

préalable (arrasement de haies et/ou talus, rectification dôanciens cours dôeau, am®nagement 

dôinfrastructures de transport, de zones urbaines, etc.). 
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ü Concernant lôécrevisse à pattes blanches, bien que les perspectives de conservation 

face au changement climatique soient plus complexes ¨ lô®chelle du bassin Vienne Aval 

(augmentation des sécheresses, des assecs de cours dôeau, des temp®ratures de lôeau, 

des espèces invasives, etc.), un enjeu se dégage des conclusions décrites dans les 

chapitres précédents : 

Enjeu espèces invasives [prédation, compétition et contamination] 

- Développer un réseau de surveillance et lutte proactive contre les écrevisses américaines 

au niveau des cours dôeau abritant des noyaux de populations en consid®rant les limites 

de gestion des Espèces Exotiques Envahissantes (EEE) et la p®rennit® de ces cours dôeau 

compte-tenu de lô®volution des conditions climatiques stationnelles. 

- Développer une réflexion sur le potentiel et la pertinence de translocation de populations 

en lien avec la mise en p®ril des cours dôeau face au changement climatique, les travaux 

de restauration de cours dôeau et/ou de gestion des EEE, ̈  lôinstar du cas particulier de 

la r®serve naturelle du Pinail o½ lôesp¯ce vit dans des mares. 

Les strat®gies de gestion adaptative de lôesp¯ce sont plus larges, aussi bien en terme 

dôintervention que de territoire. Il peut °tre soulign® la n®cessit® de limiter lôaugmentation de 

la temp®rature de lôeau, en boisant les berges par exemple, sous r®serve de la p®rennit® de 

lôalimentation en eau du cours dôeau et en consid®rant dô®ventuels autres enjeux de conservation 

dôesp¯ces comme lôagrion de mercure par exemple. 

 

Pour conclure, ces diférents enjeux et propositions de déclinaison opérationnelle doivent 

alimenter les réflexions stragégiques transversales de conservation de la biodiversité, de 

préservation de la ressource en eau et dôadaptation au changement climatique ¨ lô®chelle du 

bassin Vienne Aval, conform®ment aux domaines dôintervention de lôAgence de lôEau Loire 

Bretagne. La concrétisation de telles ambitions implique un développement croissant de 

synergie entre les politiques et acteurs du terrioire, basée notamment sur la concertation, et de 

financement en faveur de la pr®servation des ressources naturelles. Enfin, rappelons que lôun 

des services rendus par la nature et par les zones humides tout particulièrement, est la régulation 

du climat local et le stockage du carbone, élément constitutif du principal gaz à effet de serre, 

le dioxyde de carbone. La conservation de la biodiversité est donc un facteur clé et une solution 

dans lôatténuation du changement climatique, une considération insuffisamment mise en 

lumière aux côtés de la d®carbonation de lô®nergie portée par les politiques actuelles de 

transition écologique. 
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